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QUARANTE 
PAROLES 

DE 
L’IMAM RAZA A ° 

 
 
 
 

Français – Gujrati 
 
 

(Traduit de l’arabe et de l’ourdou) 
 

 
Tirées du livre intitulé « GOUFTARE  DILNASHINE » traduit en ourdou par  

Allamâ ROSHANALY  Najafi  Hindi 
 

 
 

Moulla Nissarhoussen RAJPAR 
 

 
(Impression G. RADJAHOUSSEN) 

Cher lecteur,             
               
               
              Le Département Iranien de « SAZMANE  TABHLIGHATE  ISLAM » a rassemblé 560 
Hadiths de nos quatorze Maassoumines A° en relevant quarante Hadiths de chaque Maassoumine 
A°  qui sont traduits en langue ourdou par Oustazoul Assatéza, Houjjatoul Islam val Mouslémine, 
Allamâ Al Hajj ROSHANALY Najafi Hindi dans le livre intitulé « GOUFTARE DILNASHINE. » 
              Ces quarante Paroles en sont extraites et traduites aussi bien de l’ourdou que de l’arabe et 
vous sont offertes à l’occasion de l’Anniversaire de l’Heureuse Naissance de Hazrat Thamin Al 
Hujaj, Imamé Hashtoum,  ALI  ibn Moosa Al Reza A°. 
              La traduction est une œuvre très difficile et comporte souvent des failles que le lecteur 
essaie de colmater. Celle-ci n’en est pas exempte. Je demande « Istighfar » à Allah, Le Très 
Clément et Le Tout Miséricordieux, et vous prie de bien vouloir m’en excuser et d’en attirer mon 
attention. Vos conseils m’aideront énormément dans cette voie qui n’est qu’à ses premiers travaux. 
Je vous en remercie et vous souhaite une très bonne lecture. 
              Que ces pages forment le mur de séparation qui me préserve de l’empire des ténèbres ! 
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Moulla Nissarhoussen RAJPAR  
en souvenir  

de mon séjour  
à Meshhed 
à l’hôpital  

BIMARE STANE   IMDAD 
Nom :   A L I    A° 
 
Nom du père  : l’Imam MOUSSA  KAZIM     A° 

 
Nom de la mère  :H°  NAJMA  KHATOUNE     A° 

 
Surnom :   REZA 

(Allah est content de lui, de même Son Prophète et les Imams qui lui ont 
succédé. Aussi bien ses fidèles, les Shias que ses opposants étaient 
contents de son Imamat, d’où ce   

   surnom le plus connu de REZA) 
 
Titre :  ABOUL  HASSAN 
 
Date de naissance  : 11  Zilkaad  148  A.H. 
 
Lieu de naissance  : Médina  (Arabie Séoudite) 
 
Date du Martyr  : la fin du mois de Safar  203  A.H. 
 
Lieu de Martyr  : SANABAD (Iran) près de Mechhed Mausolée situé à MECHHED 

(Iran) anciennement TÜS 
 
Causes du Martyr  : empoisonné par Mamun Al Rachid, le calife abbasside 
 
Périodes de la vie : 

-    35 ans vécus avant l’Imamat ; 
-  17 ans de l’Imamat passés à Médina ; 
-  03 ans de l’Imamat à Khourassan en Iran, contraint par Mamun Al 
Rachid, le calife illégal, d’accepter sa     succession. 

 
Enfant:  un seul fils, H° Mohammad Taky A°, le 9 è Imam, issu de   H° Khizran   

ou   Sabhika  A° 
 
      
          Les califes illégaux de son époque : 
 
 

- Mansour 136-158 A.H., le 2è calife abbasside, après Abboul Abbass 
Saffah bin Abdallah, qui mit fin à la vie de notre 6è  Imam, H° Jaafar 
Sadiq A°, en lui donnant du poison, en l’an 148 A.H. 
- Mehdi bin Mansour 158-169 A.H. 
- Hadi bin Mehdi        169-170 A.H. 
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- Harûn Ar-Rachid bin Mehdi 170-193 A.H. qui mit fin à la vie de notre 
7è Imam, H° Moosa Al Kazim A°, en lui donnant du poison dans la 
prison de Bagdad, en 183 A.H. 
- Amin ibné Harûn Al Rachid 193-198 A.H. de mère arabe. 
- Mamûn ibné Harûn Al Rachid 198-218 A.H. de mère iranienne 

 
 

QUARANTE  PAROLES  DE  L’IMAM  RAZA  A ° 
 
 
 
 
1° )      Celui qui compare Dieu à l’image de sa créature est un idolâtre et celui qui définit Dieu par 

tout ce qui est prohibé devient mécréant. 
 
 
2°)       L’Imân ou la foi est d’un degré plus haut que l’Islam et la vertu ou la crainte révérencielle 

d’ALLAH  d’un degré plus élevé que l’Imân et la certitude ou Yakîn est d’un échelon 
meilleur que l’Imân et rien de plus excellent que la certitude n’a été donnée aux fils d’Adam 

 
 
3°)       L’Imân ou la foi se repose sur quatre piliers : 
 

- Se fier à Allah ; 
- se réjouir de la Volonté Divine (Prédestination ou le Destin) ; 
- se soumettre aux ordres d’Allah ; 
- confier toutes ses affaires à Allah. 

 
 
 4°)     Accomplir le devoir (les obligations) et s’abstenir de tout ce qui est interdit se nomment  

               l’Imân ou la foi. 
               L’Imân signifie : attester par la parole, connaître par le cœur et accomplir les actes par les 

membres de son corps. 
 
 
5°)       Un jour, en parlant du Qurân, de sa preuve, de sa grandeur, du miracle de ses versets 

majestueux, l’Imam Raza A° déclara :  le Qurân est une corde solide d’Allah, un câble 
incassable et robuste, une voie idéale de Dieu qui conduit vers le Paradis et préserve de 
l’Enfer, qui ne vieillit  pas avec l’écoulement du temps, ses récitations répétées ne 
diminuent point sa valeur, parce qu’il n’est pas descendu comme révélation pour une 
époque déterminée, il est, par contre, destiné, avec preuves et arguments irréfutables, à toute 
personne, l’erreur ne peut circuler ni par l’avant ni par l’arrière, « il » est descendu comme 
révélation  par Allah, Le Savant et L’Exalté. 

 
 
6°)       « Que dites-vous à propos du Qurân ? » ai-je demandé à l’Imam Raza A°, raconte Rehan. 
            « Il est La Parole d’Allah, ne franchissez jamais la limite de ses lois et ne recherchez pas la 

voie en dehors du Qurân, si non vous serez égarés, » me répondit l’Imam. 
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7°)       L’Imamat constitue la Rêne de la Religion, le Code de vie des Musulmans, le bien-être du 
monde, l’Honneur des Croyants, la Racine de l’Islam qui progresse et sa Branche très 
élevée. L’admiration frappante de la Prière (le Salat), du Jeûne (le Sawm), du Zakât 
(l’aumône rituelle), du Pèlerinage (le Hajj), de la Guerre Sainte (le Jihâd) repose sur 
l’Imam. L’abondance du butin, l’aumône, l’assignation des ordres et sanctions, la protection 
des frontières et des environs relève aussi de l’Imam. 

 
 
8°)     Intervenir dans les affaires d’un souverain despotique, lui rendre service, s’efforcer de 

satisfaire ses volontés correspond à l’incroyance. Lui porter volontairement attention, fait 
partie des Grands Péchés ou Gounahané Kabhira  à cause duquel l’homme mérite l’Enfer. 

 
 
9°)     «  Qu’Allah répande Sa Miséricorde sur celui qui fait revivre nos affaires! » (Déclara 

l’Imam).  
            « Comment peut-on faire revivre vos affaires ? » demanda l’interlocuteur. 
            « En s’instruisant de notre science pour l’apprendre aux autres, » répondit Le Successeur du 

Messager d’Allah. 
 
 
10°)     Tant que le Croyant ne possède pas ces trois vertus, il ne sera pas un véritable homme de 

foi : 
            Tous ses actes doivent se porter sur la Sounnah d’Allah, la Sounnah du Saint Prophète et la 

Sounnah de l’Imam. 
 

- La Sounnah (ou Les Commandements) d’Allah consiste à observer le secret, selon la 
déclaration divine qui affirme que : (Dieu) seul connaît l’invisible et n’en fait part à nul 
autre sauf à Son Messager Bien –Aimé (Sourate Les Djinns, Versets 27/28). 

- La Sounnah (ou La Pratique) du Saint Prophète réclame le bon comportement avec les 
gens car Allah a demandé à Son Envoyé de se conduire de façon indulgente et généreuse 
et  d’ordonner ce qui convient (Sourate Al Aaraf, Verset 199). 

- La Sounnah (ou La Pratique) de l’Imam exige la patience  dans la misère et la souffrance  
 
 
11°)     Tant qu’un Musulman ne possède pas ces dix caractères, son esprit n’atteindra pas à la 
perfection : 

- les gens espèrent le bien de lui ; 
- ils en sont préservés de son mal ; 
- il considère énormes les maigres bienfaits des autres ; 
- il donne peu de valeur à l’abondance de ses bienfaits ; 
- il ne se plaint pas de l’afflux des nécessiteux vers lui ; 
- il ne se lasse pas d’acquérir la science toute sa vie ; 
- il préfère la misère à la richesse sur le chemin d’Allah ; 
- le déshonneur recueilli sur la voie divine est meilleur à ses yeux que l’honneur acquis 

sur la voie de l’ennemi d’Allah ; 
- il admire la modestie à la célébrité ; 
      Ensuite, l’Imam A° confia :  
«    Quelle bonne vertu est le dixième caractère !  
- de quoi s’agit-il ?  interrogea l’interlocuteur. 
- dès qu’il croise quelqu’un, il affirme que : cette personne est meilleure que moi dans la 

bonté et la vertu, » répondit l’Imam. 
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12°)     Est favorisé celui qui interrogea son âme et est en perdition celui qui s’en détourna ; n’est 
pas inquiet celui qui craignit Dieu, est illuminé celui qui s’instruisit, est sage celui qui fut illuminé 
et est savant celui qui devint sage.  
 
 
13°)     « Qui sont les meilleures gens parmi les créatures d’Allah ?  »  Demanda un individu à 
l’Imam Raza  A °. 
            «  Ceux qui se réjouissent d’accomplir le bien  et qui implorent le pardon lorsqu’ils commis 
un mal, qui remercient Allah quand ils reçoivent une faveur, qui se résignent lors            d’un  
malheur et qui pardonnent au moment de la fureur, » répondit l’Imam. 
 
 
14°)     Parmi les Commandements de l’Islam figurent aussi ceux qui suivent : 
             

- S’éloigner des Gros Péchés ou Gounahané Kabhira, comme par exemple : tuer 
quelqu’un, ce que l’Islam a prohibé ; 

- Eviter l’adultère ; 
- Ne pas voler ; 
- Ne pas boire de l’alcool ; 
- Ne pas désobéir ses parents ; 
- S’enfuir du Jehad (la Guerre Sainte) est Haram (illicite) ; 
- S’approprier injustement des biens de l’orphelin est Haram ; 
- Manger la viande d’un animal mort sans être égorgé est illicite ; 
- Boire du sang ; 
- Manger la viande du porc est Haram ; 
- Manger la viande d’un animal non égorgé suivant le rite musulman, sauf dans les cas 

autorisés, est illicite ; 
- Se nourrir de l’intérêt (gain d’argent, l’usure), en connaissance de cause, est Haram ; 
- Manger tout ce qui est illicite ; 
- Les jeux de cartes et de dominos, le vol dans les poids et mesures (l’escroquerie), la 

diffamation injuste d’adultère sur une femme vertueuse, l’homosexualité (et la 
pédophilie), le faux-témoignage, la désespérance de la miséricorde divine, le mépris du 
châtiment divin (se sentir en sûreté du châtiment divin), l’aide aux oppresseurs, 
l’attention portée sur eux, le faux serment, la privation des droits d’autrui sans raison, le 
mensonge, l’orgueil, la prodigalité, le gaspillage, la déloyauté, le dédain pour le Hajj (le 
Pèlerinage de La Mecque), la guerre contre les Elus de Dieu, la dissipation de son temps 
dans les distractions (jeux, musique), la persistance dans les péchés, ces actes sont tous 
prohibés et font partie des interdictions de l’Islam. 

 
 
15°)    L’infatuation ou l’estime de soi comporte plusieurs niveaux dont l’un consiste à ce que les 
mauvaises œuvres d’un individu sont embellies de telle manière que celui-ci les considère correctes, 
qu’il en est satisfait et qu’il pense avoir fait d’excellents actes. Un autre niveau se rapporte à ce 
qu’il tient sa foi comme une bienfaisance envers Dieu alors qu’en revanche, il Lui est redevable de 
sa reconnaissance. 
 
 
16°)     Même si Dieu, Le Seigneur de l’Univers, n’avait pas annoncé le Paradis et averti les gens de 
l’Enfer, il appartient à l’homme, pour les grâces et les bienfaits qu’Il a répandus sur Ses créatures et 
les dons qu’Il les a accordés, sans qu’elles les méritent, d’obéir Allah et de ne pas transgresser Ses 
lois. 
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17°)     Si on s’interrogeait : pourquoi le jeûne est-il rendu obligatoire ?  la réponse serait : pour que 
les gens puissent sentir la rigueur de la faim et de la soif et comprendre la faim et la soif de l’autre 
monde, que celui qui jeûne ait la concentration spirituelle dans la sérénité contemplative, qu’il se 
tienne humble et pauvre devant Dieu et ait droit à la récompense, qu’il mérite les bienfaits et les 
récompenses pour avoir persévéré, en connaissance de cause, sur la faim et la soif, qu’il puisse, en 
outre, dominer ses passions, qu’il prêche d’exemple, qu’il apprenne aux autres à surmonter les 
difficultés, qu’il soit un bon guide pour les affaires de l’au-delà, qu’il puisse (c’en est aussi une 
raison) éprouver les peines et misères des pauvres et démunis, afin qu’il fasse donc leur parvenir, en 
prélevant de sa fortune, les droits qu’Allah y a stipulés.  
 
 
18°)     La Prière en Assemblée ou le Namazé Jamaat est instaurée pour que la sincérité de l’Unicité 
de Dieu, l’Islam, l’Adoration de Dieu soient accomplis d’une façon ouverte et déclarée, afin que la 
profession de foi solennelle de l’Islam et de l’Unicité de Dieu  aux habitants de l’Orient et de 
l’Occident soit, pour eux, la preuve tangible de l’Unicité divine, que les hypocrites et tous ceux qui 
se proclament comme sympathisants de l’Islam, qui attestent l’Islam et se soumettent à ses lois au 
vu du public soient humiliés, que les gens puissent témoigner, chacun pour l’autre, sa qualité de 
musulman, d’une manière évidente et légitime et qu’elle soit en même temps le moyen et le 
concours pour le bien et la vertu, ainsi que l’entrave à de nombreux péchés. 
 
 
19°)     Dieu, Le Créateur de l’Univers, a  (dans le Quran), formulé trois commandements en les 
assimilant aux trois autres : 
             

- l’ordre de Salât ou de la Prière est donné avec celui du Zakât ou l’aumône rituelle ; en 
conséquence, la Prière de celui qui l’accomplit sans acquitter le Zakât est rejetée. 

- Le précepte de l’action de grâces envers Allah est énoncé en même temps que la 
reconnaissance aux parents ; qui ne remercie pas ses parents ne peut remercier Dieu. 

- La prescription de la vertu est imposée avec celle du maintien de bonnes relations avec 
sa proche famille parce que celui qui n’est pas bon envers les membres de sa famille ne 
peut acquérir la vertu divine. 

 
 

   20°)   En étant confiant de votre attachement aux Ehloul Bhayt (La Sainte Postérité de H° 
Mohammad savv) ne délaissez pas vos efforts et exercices en vue de bonnes œuvres  et de 
l’adoration.  

 
 
   21°)     Attention ! Eloignez-vous de l’avidité et de la jalousie, (car) tous ces deux (caractères) ont 

fait périr les peuples antérieurs. Et attention aussi ! Evitez l’avarice car c’est une maladie 
qui n’existe pas chez les Croyants et les gens distingués, elle est à l’antipode de la foi. 

 
 

22°)     Le silence forme l’une des portes de la sagesse ; le silence attire l’affection et constitue la 
preuve de chaque bienfait. 

 
 
23°)     Rencontrez les amis avec modestie, les ennemis avec vigilance et le commun des mortels 

avec gentillesse. 
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24°)     Allah déteste les bavardages, les dépenses futiles et les questions oiseuses en nombre. 
 
 
25°)    L’avare ne connaît pas la tranquillité, le jaloux ne perçoit pas le goût de la vie, les souverains 

ne jouissent pas de la fidélité et les menteurs sont sans dignité. 
 
 
26°)     La philosophie du Salât ou de la Prière réside sur l’attestation de la Seigneurie d’Allah et le 

refus de toute sorte d’associés à Sa Personne Divine ; et se lever devant Lui, humble et 
effacé, sincère et avouant ses fautes, se repentant de ses péchés antérieurs et implorant le 
pardon, est une autre signification du Salât. Elle consiste à se prosterner sur le sol cinq fois 
quotidiennement à la Gloire de Dieu. La Prière encourage à rappeler Dieu (à psalmodier Ses 
Noms et Attributs), à s’éloigner de la négligence et de la résistance, à se montrer sincère et 
véritable devant Lui, à acquérir le plus de bienfaits dans ce monde et dans l’autre, et à y être 
emporté vivement. En outre, elle enflamme l’homme à célébrer nuit et jour la gloire de Dieu 
afin que Son serviteur n’oublie pas son Maître, son Seigneur et son Créateur car le fait 
d’oublier ces choses crée la désobéissance et la contestation en l’homme et le rappel d’Allah 
(la psalmodie de Ses Noms et Attributs) en se tenant debout devant son Seigneur empêche 
d’exécuter les péchés et de commettre toute sorte de dispute et d’interdits.   

 
 
27°)   L’avarice discrédite l’homme, l’amour de ce monde suscite la souffrance ainsi que la 

tromperie et la meilleure comme la plus noble habitude consiste à accomplir le bien, à aider 
ceux qui sont dans le malheur, à satisfaire ceux qui se trouvent dans le besoin.  

 
 
28°)     Ne tenez pas compagnie de celui qui boit de l’alcool et ne le saluez point. 
 
 
29°)     Dieu, Le Maître de l’Univers, a  interdit (rendu Haram) l’alcool parce qu’il est la source de 

l’anarchie, l’esprit des ivrognes se ruine, il les prépare à nier Dieu, il les mène à accuser 
injustement Dieu et Ses Prophètes, cet alcool les conduit à commettre d’autres péchés tels : 
la dispute, le crime, la calomnie d’adultère sur une femme mariée, la débauche ou l’adultère, 
et à juger insignifiants les interdits. C’est pourquoi, nous avons ordonné que tous les objets 
enivrants sont illicites et interdits car leur résultat aboutit à celui de l’alcool. 

 
 
 
30°)     Sept objets, sans les sept autres, sont une sorte de plaisanterie :- 
 

- Celui qui implore le pardon par la parole sans se repentir de son cœur se moque de son 
propre être. 

- Celui qui prie Dieu de l’aider mais ne s’efforce pas dans cette voie se gausse avec lui-
même. 

- Celui qui pense à l’avenir sans l’assurer met en boîte sa propre personne. 
      
- Celui qui sollicite de Dieu le Paradis mais ne se résigne pas dans les malheurs se fait 

l’objet de ses propres railleries. 
- Celui qui demande à Dieu le salut de l’Enfer mais n’abandonne pas ses désirs 

immodérés de ce bas monde se tourne en ridicule.  
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- Celui qui rappelle (psalmodie) Allah mais ne cherche pas à Le rencontrer le plus vite 
berne lui-même.   

     (ndt : le 7è objet est échappé dans le livre original) 
 

 
31°)     Maintenez les relations familiales avec les proches parents, même en n’offrant qu’une 

gorgée d’eau ; et la meilleure des cordialités familiales consiste à en écarter le mal. 
 
 
32°)     Donnez l’aumône, même un tantinet, car le peu que vous offrez avec l’intention de SADKA 

(l’aumône) est grandiose devant Allah. 
 
 
33°)     Celui qui croise un misérable musulman et lui adresse un salut différent par rapport au salut 

qu’il rend à un riche rencontrera Allah, le Jour du Jugement, en état de mécontentement. 
 
 
34°)     Les visites accroissent l’amour réciproque. 
 
 
35°)     Celui qui se repent de ses péchés est tel qu’il n’a commis aucun péché. 
 
 
36°)     La propreté et la pureté de l’âme relèvent des caractères des Prophètes. 
 
 
37°)     La meilleure fortune est celle par laquelle on peut sauvegarder son honneur. 
 
 
38°)      « L’arme des Prophètes vous est très indispensable,  (déclara l’Imam). 

- Quelle est cette arme ? demanda-t-on. 
- C’est l’Invocation ou le Doû’a », répondit l’Imam Raza A°. 

 
 

39°)     Qu’Allah répande Sa miséricorde sur vous ! Sachez que Dieu a interdit tous les jeux de hasard 
et a ordonné à tous Ses serviteurs de s’en abstenir. Il les évoqués dans « le Coran » comme 
impurs, déclarés malpropres et actes du « maudit » Satan. Eloignez- vous-en, de même du 
jeu d’échecs et d’autres jeux de hasard, en plus de ceux-ci, qui sont pires que ce jeu sur 
l’échiquier.  

 
 
40°)     Le meilleur savoir pour l’homme est la connaissance de son âme  

 
 
 

Emim[  rzi  a0 ni  ciL)s  klimi[ 
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1/   j[ ki[e aÃlihn) s&rt t[ni mKl&kY) aip[ t[ m&Sr)k C[ an[ j[ ki[e aÃlihn) trf  
a[v) c)Ô[n) (nsbt aip[ k[ j[n) mni krvimi> aiv) C[ t[[[[[[[[ kifr C[. 

 
 
2/   emin eslimY) a[k drÔ[ afzl C[ an[ tkvi eminY) a[k drÔ[ b[htr C[ an[ 

yk)n eminY) a[k drÔ[ uRtm C[ an[ bn) aidmn[ yk)nY)  afzl ki[e c)j 
aipvimi> aiv) nY). 

 
 
3/   eminni cir AY>B C[  :  -  aÃlih upr Bri[si[  ; 

                           -  aÃlihn) mrJ {kzi an[ kd\\\\}upr riJ rh[v&> ; 
         -  aÃlihni h&kmi[ sim[ pi[tin&> miY&> j&kivv&> ; 
                           -  pi[tini tmim kimn[ aÃlihn[ si[>p) d[vi. 

 
 
 
4/   frÔ[n) adia[g) an[ hrimi[Y) bcvin&> nim emin C[. Emin a[Tl[ zbinY)  
      ekrir krv&>, (dlY) ai[LKv&> an[ pi[tini Sr)rni aÄyvi[Y) aml krvin&> nim C[. 
 
 
 
5/   a[k (dvs emim rzi a0 k&rain (vS[ z)kr krti> t[n) h&Ìt {dl)l} an[ azmt 
      {mi[Tie} tYi  mhinti Br) aiyti[ni[ mi[aJzi[ byin krti> frmiÄy&> k[ : k&rain  
      aÃlihn) mjb&t di[r) C[ an[ at*T t[mj sÌD rs) C[ an[ aÃlihni[ a[vi[ 

aidS<(ny rAti[ C[ k[ j[ jºnt s&F) phi[>ciDnir  an[ jhºnmY) bcivnir C[[, j[ 
      smyni vhnY) j*n&> Yt&> nY), j[n) vF& (tlivt krviY) k)mt GTt) nY), k[mk[ t[ 

Kis jmini miT[ niz)l krvimi>> aiÄy&> nY), blk[ t[ sci[T dl)l an[ sbb siY[ 
hr eºsin miT[ m&kr<r krvimi> aiÄy&> C[, bit)l {j&q} n t[n) aigLY) psir Ye 
Sk[ C[, n t[n) piCLY), “ t[n[ ” hk)m {b[hd DhipNviLi[} an[ hm)d {vKiNn[ 
liyk} aÃlih trfY) utirvimi> aiÄy&> C[. 

 
 
6/   r[hin kh[ C[ k[ m[> emim[ rzi a0n[ svil kyi[ < k[ : aip k&rain (vS[[ S&> frmivi[        
         Ci[ ?  {emim[} frmiÄy&> k[ : t[ aÃlihni klim C[, t[[[[[[[[[[[[mni {hd an[ kin&n} Y)  

aigL vFi[ nh) > an[ gyr[ k&rainY) {k&rain (sviy} h)diyt m[Lvi[ nh) >, 
kirNk[[ a[m krviY) tm[  g&mrih Ye jSi[. 
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7/  emimt {d)n} Fm<n) lgim, Jvnn) ÄyvAYi, d&(nyimi> aibid) {slimt)} aipnir 

an[ mi[am)ni[n) ezzt C[ ; trkk) krviviLi eslimn&> m&L, t[n) bh&j u>c) DiL 
C[ ; nmiz,  ri[zi, zkit, hj, j[hid ni[ kmil emimt upr aiFir riK[ C[ ; mil[ 
gn)mtn&> bhi[LipN&, sdkit, h&kmi[ an[ hd Ôr) krvi>, srhdi[ an[ aispisn&> 
rxN{t[n) h)fizt} emimY)j Yt) hi[y C[. 

 
 
8/  zil)m hik)mi[ni kimmi> dKlg)r bnv&>, t[mni mdd$ Yv&>, t[mn) hijti[ miT[ ki[S)S 

krv) t[ k&f\\\\\\\\ ni bribr C[. t[mn) trf ÔN)Ô[en[ njr riKv) t[ a[vi g&nihin[ 
kb)rimi> diKl C[ k[ j[ni Yk) eºsin jhºnmni[ hkdir bn[ C[. 

 
 
 
9/   {emim[ frmiÄy&>} aÃlih t[nipr rh[m kr[ j[ amiri kimi[n[ Jv>t riK[ C[. {riv)a[ 

p&Cy&> mi]li !} aipni kimi[n[ k[v) r)t[[ Jv>t kr)a[ ?  frmiÄy&> k[ amiri eÃmn[ 
S)K)n[ b)Ôai[n[ S)KiDv&>. 

 
 
10/  mi[am)nmi> jyi> s&F) ÒN aidti[ n hi[y Ryi> s&F) t[ sici[ mi[m)n nY) an[ t[ ai 

m&jb C[ : aÃlihn) s&ºnt {pr aml hi[y}, s&ºnt[ rs&l {pr aml hi[y}, s&ºnt[ 
emim {pr aml hi[y}. 

      s&ºnt[ elih) ti[ a[[[m C[ k[ : t[ rizdir {g&¼t riKnir} hi[y, yin[ k[ K&din&> frmin 
C[ k[ {aÃlih} ail[m&l gyb C[, pi[tin) gybt-C&p) viti[Y) ki[en[ ÔN)ti[ nY) 
krti[ (sviy t[ rs&ln[ j[ t[ni[ ps>d kr[li[ C[ {s&ra[ Jn, aiyt:27/29}. 

      an[ s&ºnt[ rs&l t[ C[ k[ li[ki[n) siY[ K&S m)ÔjY) p[S aiv[, k[mk[ aÃlih[ pi[tini 
rs&ln[ h&km ai¼yi[ C[ k[ : mif) an[ bx)Sn[ pi[tini[ aidS< bniv[ an[ n[k)ni[ h&km 
aip[ {s&ra[ aarif, aiyt:99}. 

      an[[ s&ºnt[ emim a[m C[ k[ t[ m&s)bt an[ pr[Sin)mi> sb\\\ kr[. 
 
 
11/  m&slmin md< mi> jyi> s&F) ai ds g&N n hi[y Ryi> s&F) t[n) akkl s>p&N< nY) : 
  

- li[ki[ t[niY) Blien) aiSi riKti hi[y. 
- t[n) Krib)Y) n)Dr {b)k (vnini} hi[y. 
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- b)Ôai[n) Yi[D) n[k)ai[n[ t[ GN) smjti[ hi[y. 
- pi[tin) as>²y n[k)ai[n[ t[ bh&j Yi[D) l[Kti[ hi[y. 
- hijtm>di[n) B)DY) t[ d&K)  Yti[ n hi[y. 
- p&r) um\\\\\\ eÃm l[vimi> t[ k>TiLti[[[[[[[ n hi[y. 
- aÃlihni mig<mi> (nF<nti {gr)b)}n[ t[ di[ltY) vF& di[At riKti[ hi[y. 
- aÃlihni mig<mi> mLt) b[ezzt) aÃlihni d&Smnni mig<mi> mLt) ezzt 
krti> t[n[ vF& ¼yir) hi[y. 

- g&¼tti {Cin&> rh[v&>} t[n[ Si[hrtY) vF& ps>d hi[y. 
 
t[ bid,  hzrt[ frmiÄy&> k[ dsm>>>>>>>>& g&N pN k[v&> sdg&N C[ ! a[k miNs[ p&Cy&> k[ : 
dsm) c)j S&> C[ ? frmiÄy&> k[ : j[ vKt[ ki[en[ d[K[ Ryir[ t[ bi[l) uq[ k[ : ai miriY) 
vF& siri[ an[ vF& tkvi riKnir - prh[zgir C[. 
 
 

12/  j[N[ pi[tini nfs-aiRmiY) (hsib l)Fi[  t[ fiydimi> rHi[ an[ j[ t[niY) b[prvi 
Yyi[ t[ n&ksin)mi> rHi[, j[ aÃlihY) Dyi[ < t[ (nB<y {b)k (vnini[} Yyi[, j[N[ bi[F 
hi>(sl kyi[ <{S)KimN l)F) } t[ d[Kti[ Yyi[ an[ j[ d[Kti[ Yyi[ t[N[ DhipN m[Lv)  
an[ j[[[[[[[[[n[[ DhipN p\\\\\i¼t Ye t[ ail)m-Xin) bn) gyi[. 
 
 

 
13/  a[k miNs[ emim[ rzi a0n[ p&Cy&> k[ : aÃlihni b>diai[mi>Y) suY) vFir[ siri 

ki[N li[ki[ C[ ? frmiÄy&> k[ : t[ li[ki[ k[ j[ai[ siri kim krviY) K&S Yiy C[ an[ 
Krib kim krviY) eAtgfir {tvbi} kr[ C[, jyir[ t[[mn[ ki>e mL[ C[ Ryir[ t[ai[ 
S&k\\\\\\\\\\\ adi kr[ C[, an[ jyir[ m&s)btmi> fsie C[ Ryir[ sb\\\\\\\\Y) kim l)a[ C[, an[ j[ 
vKt[ gA&simi> aiv[ C[ t[ vKt[ mif kr) aip[ C[. 

 
 
 
 
 
14/  eslimni h&kmi[mi>Y) ai pN vAt&ai[ C[ : 
 

- g&nih[ kb)riY) d&r rh[v&>, diKli tr)k[ : j[ nfs-aiRmin[ aÃlih[ hrim nkk) 
kyi[ < C[ t[n[ kRl krvi[. 
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- z)niY) bcv&>. 
- ci[r) krv) nh) >. 
- Srib p)v&> nh) >. 
- mi>-bip n) nifrmin) krv) nh) >. 
- j>g {j[hid}Y) Bigv&> hrim C[. 
- yt)mni[ mil z&Ãm - b[ensif)Y) Kie jvi[ hrim C[. 
- m&rdir Kiv&> hrim C[. 
- K&n p)v&> hrim C[. 
- s&&vrni[ gi[Æt Kivi[ hrim C[. 
- j[ Ônvrn[ aÃlihn&> nim l)Fi (vni z¾h krvimi> aiv[ t[n&> gi[Æt Kiv&>, 
j$rt vgr, hrim C[. 

- sbb an[ dl)l Ô·yi bid Äyij Kiv&> hrim C[.  
- hrim Ki[rik l[vi[. 
- j&gir, pi>si, m)zin an[ Òijvimi> ai[C&> Ô[Kv&>, ezztdir ai[rt upr z)nin) 
ti[hmt lgivv), bµciai[Y) b&ri kim krvi, Ô&q) gvih) aipv), aÃlihn) 
rh[mtY) (nriS Yv&>&, aÃlihni azibY) (nBy <{b)k vgrni} rh[v&>,  
zil)mi[n) mdd krv), t[mn) trf aikP<N {K[>civv&> }, j&Î) ksm, ki[e kirN 
(vni b)Ôai[ni hkn[ ri[k) riKvi, Ô&q-Ki[T&>, tk¾b&r-h&>pd, esrif, b[(hsib 
Kc <, Kyint {ap\\\\\\miN)kti-ki[eni[ mil hjm kr) jvi[}, hjn[ t&µC-hlk) 
smjv), aÃlihni Kis b>diai[ sim[ j>g krv), lhvi[[[[[[[-laib {rmt-gmt-
nic-gin}n) a>dr mSg&l rh[v&>, g&nihi[ upr bik) rh[v&> {vLg) rh[v&> }, ai 
bFi kiyi[ < {amli[} hrim C[ an[ eslim[ t[ mni kr[l C[. 

 
 
15/  ujb {K&dps>dg)} ni ke>k drÔ C[ : t[mi>Y) a[k t[ C[ k[ eºsinni b&ri aml  
       a[Tli s&Si[B)t hi[y k[ t[n[ t[ siri smj[ an[ a[vi kiyi[ <Y) pi[t[ riJ rh[ an[ 

Kyil kr[ k[ a[N[ bh&j srs kim ky&> < C[ an[ b)Ô[ drÔ[ t[ C[ k[ pi[tini eminn[ 
aÃlihpr t[N[ a[hsin {upkir} kyi[ < C[ t[v&> smj[, Cti> k[ t[ birimi> t[nipr 
aÃlihni[ a[hsin C[. 

 
16/  agr K&div>d[ ailm li[ki[n[  jºnt an[ jhºnmY) Drivt[ nh)> ti[ pN a[N[ 

pi[tini b>>dipr j[ mh[rbin) an[ a[hsin kyi < C[ an[ j[ n[amti[ t[mn[ ati kr) 
C[ Cti> k[ t[ai[ t[ni hkdir hti nh)>, t[n) viAt(vkti {sic) hk)kt} t[ C[ k[ b>di[ 
t[n) frmi>brdir) kr[ an[ t[ni h&kmi[ni[ anidir kr[ nh)>. 
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17/  agr p&Cvimi> aiv[ k[ Si miT[ ri[zini[ h&km aipvimi> aiÄyi[ C[ ? ti[ jvib d[vimi> 

aivS[ k[ : j[Y) kr)n[ li[ki[ B*K an[ trsn) tkl)fn[ an&Bv) Sk[ an[ aiK[rtn) 
B*K an[ trsn[ smJ Sk[  an[ j[Y) ri[z[dirmi> (nKilspN& - (dln) ci[kKie 
{K&S&a} pydi Yiy, {K&din) sim[} b[ezzt an[ B)Kir) bn[, an[ bdlini[ hkdir 
Yiy, B*K an[ trspr sb\\\\\\\ kr), miar[ftn) siY[ {bribr smJn[} pi[tini bdli 
an[ svibni[ hkdir bn[, t[ni (sviy Shvti[ {mnn) b&r) eµCiai[[} pr t[ni[ kib& 
jmivvin&> pN kirN C[[ an[ d&(nyimi> ns)ht aipnir hi[y, an[ li[ki[n[ pi[tin) 
tkl)fi[pr aml krvin) aidtviLi bnivnir hi[y an[ aiK[rt {mrvi pC)ni 
Jvn} ni kiyi[ <miT[ rh[br) krnir hi[y {an[ ai pN kirN C[ k[} ri[zi riKnir 
fk)ri[ an[ m)sk)ni[[ n) tkl)f an[ pr[Sin)n[ an&Bv) Sk[, j[Y) K&div>d[ ailm 
t[nipr j[ mil) hk viJb kyi[ < C[ t[ pi[tini milY) j&di[ kr)n[ t[ li[ki[ s&F) 
phi[>ciD) aip[. 

 
 
18/  nmiz[ jmiatn[ a[Tli miT[ riKvimi> aiv) C[ k[ (nKilsti {(dln) sfie}, 

tvh)d {K&din[ a[k minvi[}, eslim, aÃlihn) ebidt Ôh[r an[ K&Ãl) r)t[ Ye 
Sk[ k[mk[ eslim an[ tvh)dn[ aim uGiD) hiltmi> p[S krv&> mSr)k an[ 
mgr)bni li[ki[ upr aÃlihn) a[kti miT[ h&Ìtn) sci[T dl)l bn[ an[ Ô[ k[ 
m&nif)k an[ eslim ni> cihniriai[ k[ j[ai[ Ôh[rmi> eslimn[ kb&l kr[ C[ an[ 
t[n) sim[ t[mni miYi j&kiv[ C[ t[mn[ n)ci btivvimi> aiv) Sk[ an[ li[ki[n[ a[k-
b)Ôn[ m&slmin hi[vin) six) d[v) sh[l&> an[ Ôa[z Ye Sk[ an[ t[n) siYi[-siY 
n[k) {Blie} an[[ tkvi {aÃlihni[ Dr} tYi GNi g&nihi[n&> ri[[[[[kvin&>  kirN t[mj 
mddgir bn[. 

 
 
19/  K&div>d[ ailm {k&rainmi>} ÒN vAt&ai[n[ b)J ÒN vAt&ai[ siY[ riK)n[ h&km 

ai¼yi[ C[ : 
- nmizni[ h&km zkitn) siY[ d)Fi[ C[, j[Y) kr)n[ j[N[ nmiz pD) pN zkit aip) 
nh)> ti[ t[n) nmiz kb&l nY). 

- pi[tini S&k\\\\\\\\\ ni[ h&km mi>-bipni S&k\\\\\\ n) siY[ ri²yi[ C[, miT[ j[N[ pi[tini mi>-
bipni[ a[hsin adi n kyi[ < t[N[ aÃlihni[ pN S&k\\\\\\ bÔÄyi[ nY). 

- tkvi ni[ h&km {aÃlihni[ Ki[f, g&nihi[Y) d&r rh[v&>} s)l[ rh[[[[[[[mn) siY[ frmiÄyi[ 
C[, a[j kirN C[ k[ j[N[ s)l[ rh[m n ky&> < {pi[tini sgiÄhiliai[Y) siri s>b>F 
ri²yi nh)>} t[N[ tkvia[ elih)n[ eKt[yir ky&> < nY).  
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20/  ail[ mi[hÀmdn) di[At)-mi[h¾bt upr Bri[si[ riK) n[k aml-siri kiy< an[  
       ebidt krvimi> tmir) mh[nt an[ tkl)fn[ Ci[Di[ nh)>. 
 
 
21/  Kbrdir ! lilc an[ hsd-ad[KieY) bci[ {k[mk[} ai bºn[a[ aigl) uÀmti[n[  
       hlik kr) d)Fi> C[ an[ Kbrdir ! k>j&s) eKt[yir kri[ nh)> kirN k[ t[ a[v) b)mir)  
       C[ k[ j[ Sr)f-aib$dir an[ mi[am)nmi> hi[t) nY), a[ ti[ eminn) (v$F C[. 
 
 
22/  Kimi[S)-c&pk)d) h)kmt-DhipNni drviÔai[mi>Y) a[k drviÔ[ C[, c&pk)d)  
       mi[h¾btn[ K[>cnir an[ dr[k n[k)n) dl)l-six) C.[  
 
 
23/  di[Ati[n) siY[ eºk[sir)-nm\\\\\\\\\tiY), d&Smni[n) siY[ hi[(Syir)-cilik)Y), aim  
       miNsi[Y) nrmiSY) mLi[. 
 
 
24/  aÃlih bkvis-lvirin[, Ki[Ti Kc <n[ t[mj vFir[ pDti svili[n[ d&Smn riK[ C[. 
 
 
25/  k>j&s-li[B)n[ riht nY), hsd-ad[Kie krnirn[ l)zzt-svid ns)b nY),  
       bidSihi[mi> vfidir) nY) hi[t), j&q-Ki[T&> bi[lnirn[ lij-Srm nY) hi[t). 
 
 
26/  nmizn) (fls*f) t[ C[ k[ : nmiz aÃlihn) rb&b)Áyt-prvr(dgir) ni[ ekrir  
      {t[n) kb*lit} kr[ C[ an[ dr[k Ôtn) Big)dir)-S)k< n[ nkir[ C[ an[ aÃlihn)  
       sim[ b[[ezzt an[ k>gil-gr)bn) j[m, eKlis-sif (dlviLi[, pi[tini g&nihi[n[  
       smjnir an[ g&jr[li g&nihi[n) tvbi t[mj eAtgfir-mif) miT[ uBi rh[vin&>  
      nim C[ ; an[ drri[j aÃlihn) tiz)m viAt[ pi>c vKt pi[tini ch[rin[ zm)npr  
      riKvin&> nim C[; nmiz aÃlihn) yid apiv[ C[ an[ b[prvih) t[mj hq)li-Jdd) 
      pNiY) d&r riK[ C[, sif an[ sici (dl s(ht hijr rh[vi an[ d)n tYi d&(nyin) 
      n[k)ai[ (vAtirvi miT[ uRsih apiv[ C[ ; t[ upri>t, eºsinn[ rit-(dvs aÃlihni  
      z)k\\ krviY) uBriv[ C[ j[Y) b>di[ pi[tini mi(lk, pilnhir an[ pydi krnirn[ B&l) 
      n Ôy kirN k[ aiv) vAt&ai[n[ B&l) jv&> eºsinn) a>dr avgNni {kH&> n minv&>}  
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      t[mj {(vvid} (vri[F krvin&> jºmiv[ C[ an[ aÃlihn) yid{t[ni[ z)k}\\\\\\aÃlihn)sim[  
      uBi rh[viY) g&nihi[n[ ri[knir t[mj dr[k Ôtni fsid an[ hrimi[Y) bciv[ C[.  
       
 
 
27/  k>j&s)-li[B eºsinn) aib$-ezztn[ Fi[e niK[ C[ an[ d&n)yin) mi[h¾bt r>Ô[-gm  
       t[mj mkrbiJn&>  kirNbn[ C[ an[ suY) uRtm t[mj minBr) aidt t[ C[ k[  
       n[k)- siri kiy < krvi>>>>, m&s)btmi> fsia[li li[ki[n) mdd krv), aiSi 
       riKniriai[n)  um[d p*r) krv). 
 
 
28/  SribKi[rn) pis[ uq-b[s n kri[ t[mj t[ai[n[ slim pN kri[ nh)>. 
 
 
29/  K&div>d[ ailm a[Tli miT[ Srib-di$n[[ hrim q[rÄy&> C[ k[ t[mi> fsid-a>FiF&>F) 
       smia[l) C[[ tYi Srib)ai[n) akl niS pim[ C[ an[[ Srib)n[ aÃlihni eºkirpr  
       t]yir kriv[ C[ t[[mj aÃlih tYi t[ni rs&li[pr ti[hmt lgivvi uSk[riv[ C[ an[[  
       t[j Srib b)Ô g&nihi[ j[mk[ fsid {a>FiF*>>>>>F)}, ktl {K&nr[J}, Si]]]]hrviL) ai[rt 
       upr  z)nin) ti[hmt lgivv), z)nikir), hrimkir)n[ nJv) smjvi aY[ < sÌ  
       {t]yir} kr[ C[[[[; a[j kirN[ am[ h&km aip) d)Fi[ k[ dr[k nSiviL) c)j hrim an[ 
       b)lk&l mni C[, a[Tli miT[ k[ ai vAt&ai[ni[ a[j p(rNim aiv[ C[ j[ Sribni[ hi[y 
       C[. 
 
 
30/  sit vAt&ai[, b)J sit vAt&ai[ (vni, a[k Ôtn) mSkr) C[ : 
 

- j[ miNs zbinY) eAtgfir ti[ kr[ {mif) mi>g[} pN (dlY) pAtivi[ kr[ nh)> t[ 
ÔN[ pi[tin) ÔtY)j mÔk kyi[ < gNiS[. 

- j[ aÃlihY) tvf)k-mdd ti[ mi>g[ pr>t& t[ni miT[ ki[(SS kr[ nh)> t[ ÔN[ 
pi[tin) siY[j mÔk kr) C[ ; 

- j[ B(vOyn) c)>ti ti[ kr[ pN t[ni miT[ p\\\\\\\\yRn kr[ nh)> t[ ÔN[ pi[tini p>DY)j 
mÔk kyi[ < kh[viS[ ; 

- j[ aÃlihY) jºntni[ ti[ svil kr[ pN m&s)bti[ upr sb\\\\\\\\\\\ kr[ nh)> t[ ÔN[ 
pi[tin)j qÎi kr) C[ ; 

- j[ aÃlih pis[ ti[ jhºnmn) pnih mi>g[ pN d&(nyin) Kih)Sit-eµCiai[n[  
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Ci[D[ nh)> t[ ÔN[ pi[tin)j mSkr) kyi[ < smÔS[ ; 
- j[ aÃlihn[ ti[ yid krti[ rh[ pr>t& t[n) m&likit miT[ utivL kr[ nh)> t[ ÔN[  
pi[[[[[[[[[[[[tin)j siY[ q[kD) uDiL) C[. 
 
 

31/  s)l[rh[m) kri[ {sgiÄhiliai[Y) siri s>b>F riKi[}, Bl[ pC) a[k G&>T piN)Y) an[  
       suY) uRtm s)l[rh[m) sgiÄhiliai[n) tkl)f d&r krvimi> C[. 
 
 
32/  sdki[ aipi[ Bl[ pC) Yi[D) c)jY) k[m n hi[y, a[Tli miT[ k[ aÃlih pis[ nJv)  
       c)j pN agr sdkini n)ÁytY) hi[y ti[ b[S&mir-az)m C[. 
 
 
33/  Ô[ ki[e m&slmin fk)r-gr)bY) mLt) v[Li t[n[ a[Y) (v$F slim kr[ k[ j[v) slim  
       pi[t[ a[k mildir-am)rn[ krti[ hi[y ti[ t[ miNs kyimtni (dvs[ aÃlihY)  a[v) 
       r)t[ m&likit krS[ k[ K&di t[niY) nirij hS[. 
 
 
34/  a[k-b)Ôn) z)yirt-m&likit kri[ j[Y) aipsmi> mi[h¾btn) a>>>>dr vFiri[ Yiy. 
 
 
35/  g&nihi[Y) tvbi krnir a[vi[ C[ k[ ÔN[ t[N[ g&nih kyi<j nY). 
 
 
36/  AvµCti-ci[kKie an[ pik)zg)-5v)Òti pygÀbri[ni aKlik-cir)Òmi>Y) C[. 
 
 
37/  suY) afzl-b[htr mil t[ C[ k[ j[niY) pi[tin) ezzt-aib$ bciv) Skiy. 
 
 
38/ {emim[ jNiÄy&> k[} tmiri li[ki[ miT[ a>b)yia-pygÀbri[ni hY)yirn) bh&j j$r C[. 
      p&Cvimi aiÄy&>>  k[ : mi]li ! a>>>>>b)yiani hY)yir S&> C[ ? 
      {jvibmi>} erSid frmiÄy&> k[ : t[ d&ai C[. 
 
 
39/  aÃlih tmiripr t[n) rh[mt-mh[rbin) utir[. t[[[[[[ ÔN) Ãyi[ k[ aÃlih[ dr[k Ôtn) 
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      Ô&girn) rmtn[ mni kr) C[ an[ b>din[ t[niY) d&r rh[vini[ h&km ai¼yi[ C[ t[mj 
      t[n[ “ k&rainmi> “  nJs kh[vimi> aiv) C[ an[ frmiÄy&> C[ k[ t[ sv[ < nipik an[  
        “ d&OT - b*ri “  Sytin) kim C[, t[niY) bci[ j[v) r)t[ S[tr>j,an[ t[ni (sviy b)J 
      Ô&gir) rmti[ S[tr>jY) pN vFir[ d&OT-b&r) C[.  
 
 
40/  afzl tr)n- umdi akl K&d eºsin miT[ pi[tini nfsn) miar[ft-ai[LKiN C[.       


